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     Pourquoi les cathos se cantonnent-ils à la manif pour
tous (dont certains se demandent si elle n’est pas trop

polie pour être honnête),  ou aux Veilleurs et autres dames
mères  veilleuses,  pourquoi  n’utilisent-ils  pas  à  autre
chose  la faculté d’invention, de réaction et de mobilisation
qu’ils  ont  démontrée  avec  excellence   l’an  dernier  ?  Ils
pourraient  par  exemple  l’utiliser  contre  l’islamisation
galopante de notre pays, qui est bien plus dangereuse que le
« mariage pour tous » (que personnellement je désapprouve mais
ce n’est plus le sujet).

      Alors ? Pourquoi ? Certains cathos ne se sont pas encore
aperçus que la maison brûlait. Ne riez pas, il y a des cathos
qui vivent dans des quartiers encore sauvegardés et bien que
sachant vaguement et accessoirement que tout le monde ne vit
pas comme eux,  et que quelque part il y a du grabuge, tant
que leur petite vie tranquille n’est pas perturbée, ils ne
bougent pas. Leur devise semble être « pourvu que ça dure ».
Le réveil sera terrible.
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     D’autres parmi les cathos,  vivant dans des quartiers
moins  sûrs,   ont  eu  l’occasion  de  se  rendre  compte  de
l’invasion, mais ils refusent de réfléchir. Leur devise à eux
semble être « il faut tendre la joue gauche après la droite et
accepter le suicide ou le martyre ». Leur réveil à eux aussi
sera terrible.

      Les grands responsables de la situation des cathos, sont
bien sûr le clergé. Une forte partie du clergé catholique est
gangrenée  par  les  idées  «  multicul  ».  J’avais  commencé  à
dresser la liste des évêques  et prêtres dhimmis et collabos,
mais j’ai dû y renoncer, ils sont trop nombreux. Sont-ils
« frères trois points » bien que ce soit interdit, l’Eglise
ayant dit qu’être franc maçon était incompatible avec la foi ?
 Il y a quelques années j’aurais répondu fermement « non » à
cette  question  mais  j’avoue  qu’aujourd’hui,  devant  tant
d’ambiguïtés, je ne sais plus. Mais peu importe finalement.
Ils sont gangrenés par les idées « multicul » et semblent être
du côté de l’islam, prenant prétexte d’un message chrétien
qu’ils  déforment,  et  d’une  réalité  qu’ils  ne  voient
pas,  vantant en bisounours la « richesse » des agresseurs  et
le « nécessaire dialogue » alors que ces derniers  ont dégainé
leurs sabres depuis longtemps et ne font pas mystère de leurs
intentions.

     Ce qui est grave, c’est que le message chrétien soit
tronqué et affadi de nos jours.  C’est grave pour les croyants
qui sont ainsi induits dans l’erreur et également grave pour
les  non-croyants  qui  malgré  leur  athéisme,  observent  les
croyants et sont eux aussi induits en erreur sur le message
chrétien,  qui  est  d’aimer  son  prochain,  même  son  ennemi.
(Freud dans « Malaise dans la culture » explique que c’est
impossible d’aimer tous nos prochains, mais bon.)  Les cathos
(certains, pas tous) s’imaginent à tort qu’aimer son ennemi,
c’est tout accepter de lui et se laisser faire. Or rien n’est
plus faux et je ne comprends pas comment une telle stupidité a



pu gagner leurs esprits.  Nous n’avons pas à tout accepter de
nos ennemis.  Aimer son ennemi, c’est un peu comme aimer son
enfant capricieux, c’est savoir lui résister et ne pas lui
céder, surtout quand il a tort.

       Aimer son ennemi, c’est aussi lui dire qu’il a tort,
Saint Paul appelle cela la « correction fraternelle ».  Si un
« dialogue islamo-crétin » (le qualificatif est de Anne-Marie
Delcambre)  devait  exister  malgré  l’  énorme  incompatibilité
théologique  de  ces  deux  religions,  il  faudrait   d’abord
pouvoir commencer à dire à l’islam qu’au final il n’est qu’une
secte,  une  hérésie,  avec  laquelle  on  ne  devrait  même  pas
discuter vu les idées qu’il colporte sur la foi chrétienne et
qui  sont  en  totale  contradiction  avec  les  dogmes
catholiques. Et les catholiques pourraient aussi exercer la
correction fraternelle envers le Pape et les évêques. Le Pape
n’est infaillible qu’en ce qui concerne les dogmes. Il peut
donc  se  tromper  sur  tout  le  reste,  y  compris  donc  sur
l’islam.Aux  fidèles   de  le  lui  faire  savoir.  Ils  peuvent
aussi  et doivent résister à leurs évêques lorsque ceux-ci se
trompent.

      On  donne  aussi  du  Christ  une  image  tronquée  et
fausse.  Le  Christ  n’était  pas  un  un  béni-oui-oui,  ni  un
mou. Il a tonné contre les pharisiens, il a piqué une énorme
colère contre les marchands du temple et les en a chassés avec
fracas. Pourquoi alors ne pourrions-nous donc pas chasser ceux
qui veulent nous conquérir et nous asservir ? Le Christ ne
nous demande pas de sacrifier notre civilisation par amour, ni
de nous laisser égorger sous prétexte que lui s’est laissé
crucifier.  Or  nous  ne  serons  pas  protégés  du  grande
remplacement comme par miracle. On dit bien « aide toi et le
ciel t’aidera »…

     Certains catholiques sont fatalistes et pensent qu’il n’y
a pas lieu de s’inquiéter, ni d’essayer de se protéger, par



exemple en construisant moins de mosquées. Une catho  m’a dit
récemment que c’était une bassesse de vouloir lutter contre
les  mosquées,  qu’il  ne  fallait  même  pas  demander  de
réciprocité (par exemple avec l’Arabie Saoudite)  parce que
c’était appliquer le talion, que le talion était indigne de
nous, et que bien qu’elle n’aime pas l’islam elle se battrait
pour que des mosquées soient construites, dans l’esprit de
Voltaire. (Ce à quoi Christine à juste titre m’a suggéré de
répondre la prochaine fois qu’alors, il aurait fallu aider
Hitler à construire des camps de concentration ?)

     Les chrétiens ont été les premiers résistants en 1940
(lire  le  livre  de  Simon  Epstein  qui  en  parle),  et  plus
généralement ils se sont toujours bien battus à chaque guerre.
Pourquoi alors ne se battraient-ils plus contre l’islam ? Je
ne vois pas au nom de quoi les cathos ne résisteraient  pas à
l’islam.   Bref,  ne  faisons  pas  la  guerre  aux  cathos  qui
négligent à tort de se joindre à une manif comme celle du 8
décembre  dernier,   unissons  plutôt  nos  forces  pour  les
convaincre de se joindre désormais  à nous, ils ont autant à
craindre  de  l’islam  que  nous  tous,  Français,  croyants  ou
athées, qui aimons notre pays.  Les catholiques représentent
encore une force (plus pour très longtemps s’ils continuent à
se croiser ainsi  les bras), il serait dommage et criminel
qu’ils ne rentrent pas dans cette bataille contre l’islam, que
nous gagnerons tous ensemble plus facilement.

Sandrine


